NUMERO IX. … | 


NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEY DE, le 31. Janvier 1800. 
L'án fixième de la Liberté BATAVE. 





EXTRAIT d'une Lettre de Pr 


Maître, font te 
Proque. Il vien 

lénipotentiaires 
affure que V 


A- 


GUE du 13. Fanvter. 
Es Conférences, que le Mi. 


E 


de roo. mille Ho 


fous condition 


bords 


Le Géné 


Roi la Lettre gr 


> MON CHrer PRIN 
ALkoique le 
Gortfc 


la Campagne d'It 
Evceptign 


lé, je 


valeur, qu'il 


TES en 


&voir l'or 
ges de U 
dinfi je vous 


mon O 


Les 


fois ér 44 


eftime 


nitre Anglois à Fienne , 


ord Minto, muni de Piein- 


Pouvoirs de fa Cour, a euês 
ie avec le Geénératifime 
ince de Suwarow, y auto- 
rifg 

rminées À la fatisfation réci- 
t d'être conctu Entre ces deux 


Par PEmpereur , fon 


un Traité, par tequcl on 


Angleferre s oblige A Ventretien 


mmes de Troupes Rufes, 


qu'ils foient rendus fur les 
du Rhin au ter Mars prochain. — 

ral Prince de Su 
jours derniers de 


Warow a TeCu Ces 
Sa Maj. PEmpereur & 
acieufe, qui fuit, *” 


CE ITALISKIt, 


Genéral. Lieutenant Prince de 
hakow #°/ 


! Point eu occafton de faire 


alie, f'ui refolu de faire une 


enfa faveur, parce que, d'un có- 
Suis Suflifamment informd des preuves de 


a donndes dins différentes aflui- 
vant de Zurich; 


Cafion de wous don 


d'un autre, pour 
ner des témoigna- 


> qr je ne cele d'avoir Pour voir. 
envoye Préjentement la Croix de 
"dre Alilita:: 
JE vous Prie de 
fal- Lieutenant 

IENNE, le 


‘€ de Marie -Thérèfe, dons 


décorer en mann nom le Géné- 
Prince des Gortfchakow. ” 


2. Janvier 1800. 


CSigné)) FRANGOIS. 


De Gin 
Conf 


€ bruit Court, 


t AVoit Gré 

Miftice 
'avone , & les 
lagra; & que 


Surtie n 


AYant 
Ármi 


me menen er 
ej > 


‘ Úons 


Meureroit Neurt 


» Que les 


fitude 


Es, le CG. Janvier, 


nférences entre les Généraux Fran- 
tbrichiens wor 


it pas eu de fuite: 
que dans ces entrevuës il 


Propofé pour conditions d'un Ar- 


Prangois fe retireroient à 


dutrichiens au-delà de la 


toute la portion de la Zz- 


ntre ces deux points, de- 
ver Mais, les dutrichtens 


demendé d'oecuper le Fort de Gari, 


ftice m'a 


militaires 


Â pu fe conclure. Cet Armi. 
ICE Cxifte cepe 


ndant de fzit, les Opéra - 
tant tour-à-faic fufpen- 


dus, On prétend , que c'eft Peflet d'une 
Convention tacite entre les Généraux des 


deux Armes; meis il elft plus neturcl d'art 


tribuer cette inactiou aux rigucurs de la 
Saifon & au manque abfolu du néceilaire, 
L'on weft pas même fans inguictude icf 
pour les Subfiftances, Les Grains, qu on 
Atirés de France, fulliront à peine pour 5o. 
jours: Et Pon a lieu de craindre , qu'aucur 
Négociant n'en faffe venir à fes reis: Le 
Gouvernement, de fon côté, n'a pes les 
moyens de faire les avances nn 
approvifionner la Ville; & il n'a B, be 
ignorer à celui de France fon impui! ane 
à tous ésards. Encore recemment , la Com- 
mifkon du Gouvernementa expédic un Cou- 
rier à Paris, pour repréfenter aux Con/ils, 
que \’épuifement des Finances & des res- 
fources de la Ligurie la met dans Ì impolli- 
bilité de continuer les fournitures, qu'elle 
fait à Armée Frangoife. D'après fes calculs, 
elles fe montentà 46. mille Francs par jour, 
On mande de Curf/e, que, nualgré les el- 
forts du Parti Anelois , it neft pointà erain- 
dre, que les troubles du Département du 
Golo fe propagent dans le zeke de l ee En 
général , les Corfus paroiffent p'us attac Rs 
la République Frangsife, depuis jie Bana- 
parte y eft invetti de la première Magiftrature. 


EXNTRAIT d'une Lettre de ZuRicH 

du >. Janvier, 
Il rêgne dans 1 Aetwtieunfentiment d'in- 
ié i fc 2 prélager du changement 

quiétude, qui femblie prefager du € ungene 
dans notre pofition. L'art de dewelle, ou 
nous fonnmes plongés, aiguife Ì efprit be 
corde, en ramenant les tuuveuirs fur notre fi- 
tuation an:érieure, fur Poccationde nos Maus, 
fur les efpérances trompées, & tur en 
Jes avvient fait concevoir à une paie de la 
Nation. Cette détreffe dansles Coutrces-Jrien- 
tales de la Swifle, notamment dans les “anton 
de Zurich, eft ti grande, que des Bourgs 5 des 
Villages entiers, naguères torifluns , Den 
plés, font presque déferts, sbandonnés À Rn 
faim & au dezefpoir. Deijà des Corymuncs fc 
roient Gnigrées en totalitg, fi notre Chambre 
Adminiftrative , faitant Prep e 
pour adoucir leur condicion, n Yet em oyé 
des tecours en comurtibies & en fruits: Mais 


dejk nos propres refources, très-forbles par 
eiles- memes, font épuifées;s & nous allons 
manquer nous-mêmes du nécetlzire , dans un 
tems ce qui eft ke comble du malheur pour 
notre Canron ) que toutes les labriques , wu- 
tes les Manufactures font forvémentanaétives ; 
notre Commerce, toujours-très -borné, dans 
une ftagnation complerte, & les fources de 
fuBfittance pour la maffe du Peuple tarics ou 
bouchées par les circonttances du tems. Le 
peu d'Approvifionnemens, qui fe trouvoient 
encorc dans nos Magafins, on a été contraint 
de les verfer dans les Magafins del" Armée Pre z- 
goife; & celle-ci néamnoinsn’yatrouvégu’u- 
‚ne reilouree peu durable: Elle éprouwe elle- 
meme tous lesinconvéniens de la diferte: C'eft 
ce qui, des la tin de Diöcembrec, a forcé les 
Généraux A en envoyer une partie vers Stras- 
bourg & Bloveare. Huit Régimens de Cava- 
lerie ont pris des Quartiers- d'Hyver fur le 
Heut-dbin. Enun mot, fi lapréfence d'une 
Force - Etranycre nous reud malheureux, c&tte 
Force eile-mème partage noure malheur. * 

„ Cn eit done convaincu geénéralement, 
que, fi les Puitfances Belligérantes ne veulen: 
pas ruiner abfolüment & pour toujours un des 
Pays les plas intereffans del’ Furope, qui Neu- 
«re procuroit de avantage xtoutes, & quis 
occupé: par leurs Froupes , neft utile pour 
aucune, — il eit d'une ngeeflitg indispenfa- 
ble, que leurs Forces s'en retirent, & qu'on 
Te Taitfe Alui- meme, ton ancien cfprit Ré- 
publicain, & A fes moeurs. Peut-être n'ett- 
ce que cette conviécion „ qui acerédite certain 
bruit. Lon parle d'une Négociatian de Neu- 
tratit! pour \'Meluétie, fous les aufpices de 
la Prufe ; on parle de Parrivée prochaine du 
Gouverneur de Meufchdtel, Mr. de Böville; 
on parle de la modération & de l’équité , que 
Je Premzier- Conful de France veut nous mon- 
rror. — Heureurx le Peuple de l’Aelvdrie fi 
cert efpoir fe réalifoit! lleureufes toutcs les 
Nations du fecond ordre, qui fe font-vu en- 
gainer par le tourbillon de Ja grande conmo- 
gon Politique, fi elles jouïoient de la Paix „ 


1 sr 


fous Feégide de la bienheureufe Neutralisd 
ENTR.AIT d'une Lettre de STRAg- 


Bourg di 20. Fäanvter. 

… Pepuis quatre jours, le Pont-de- Ba- 
teaur elft zétzbli près de Keh/, & par-là ta 
communication entreles deuxrives du Arris. 
Tout eit d'ailleurs fort tranquille 5 depuis 
pres d'un mois, on m'a pas tiré un coup de 
Eat. Les Avant-Poftes Prmognis & An 
Erictiens vivent enfemble dans fa plus gran- 
de harmonie. Fes uns vont à Neumihl & 
les autres à Sunttefm pour boire enfembie. 
Ees Officiers des deux Nations fe voyent 
auf quelguetnis, & fe traitent avecles plus 
sonde égerde, Fes Magafins de la Répu- 
slrane 2 Kef font bien garnis ; mais on mans 


dant des Worets, entre Sustieim & Mart 
& entre Aert & Moret. Les Midechn 
Strasbourg viennent de dúmentir, paf 
Affiches, le bruit repandu, qu'il règng 
ue Epidémie dangereufe dans notre Ca 
mune: Ils déelarent, que la morralité de 


que de Bois: Nos Traupe en tirent cop” 


eft pas plus grande qu’ ordinaire, © 


EATRAIT des Nouvelles de Parts; 


jusqu'au 5. Pluviofe Cas. Fauvier.) | 
‚Il ne s'eft rien paffé de nouvel, 


Corps -Légiflatif ni au Prihurat , exCé 


que, celui-ci ayant paflé hier à ur: fecol 
tour de Serutin pour l’éleäion du Cand'í 
à préfenter par lut au Sárat-Confervatt 

la majorité des Tribuns a donné fes cuff 
ges au Citoyen Dupuis, Membre de II 
tut & Auteur de f'Origine des Cultes: 

88, Vorans „ila obtenu 47. Voix ; 7707 
ancien. Membre de Dedgemblèe - Conffit? 
te, en a en trente-huit, — Mais la Conf 

pondance ollicielle des Généraux de Î4 ° 
mie de V'Ouëff contient les Nouverlesf 

plus intéreflantes: Le Général Brune, ij 

avoir annoneé {a miffion aux. Habitans 
Départemens de l'Ouëft, dans une Pr 
mation: datée d'Angers le 29. Nivofe Á 

Janvier, ) a pris le lendemainle Commâë, ? 
menten chef de PArmée dans ces Coutf 
où le Général Médouville a contenti à 

tinuer fon fervice en qualité de Licuté 
du Général en chef. Ce dernier a dék, 
la fatisfaction de pouvoir mander àl n 
le 29. Nivole (19. Janvier,) au Milky; 
de la Guerre,.la Pacification du Depá 

ment de la Fendde, tous les Cliefs & 4, 
ciers des Znyurgds de la rive gauche d a 
Loire avant accepté Ia veille, à ori, 
con, la Paix propofée: Cet événement 4, 
reux eft certifig par une Lettre authenti; 
d'un dentre ces dermers. nommé Berfom 
en date du 18. Janvier 1800, & zonet 
la Depêche du Genéral Mödouetije. shr 
Lettre poftérieure de ce Général du Fe 


Pl] 
29 
‚$ 
> 
> 


> 


bh) 


ra 


courant (er. Jenvier,) éerite ógalchipe 
d'Angers, stouse encore, qu’ì ese f1o 
de la Divifion de IA SHendée fous im c 
ciainp, Ceite de Charilloir, cecupent ec 
cipaltemene In partie des D’partemerS.jan, 
Alayenne & Loire & de In Loire- Iaftjpn 
re, fituge fur la rive droite de la 2 sles 


vient aufli d'accepter In Paix, & qu'il: 
toute apparenee que Ja Prtvatois, Úiden 
fes Bandes densla Srrtbe 8E dans la MR: 
ne, fe foumettra de meme. -— Brunea ec 
Minifkre. de ja Guerre la betre (nivea 


BR U ve ind f 
en chef, au Minifre de 
GERS, le 30 K vj ndier General d\N- 
Be tvofe (20, Janvier) an &. 
Jourd’ bui le AA DR STRE, Je breudsau- 
Gensral Ilédouville gonnen tt Pdrnider Le 
MEG COnfent à Etre mon Liex- 
€ Commandement de la gauche, 


tenants il al 
Je me rend; 
dans le Marbi { 
: - ihan. NN 
douville Lellimuble 


General [Ie : 
nous en ONNIG @ pacifië la Vendée; il ne 
Squ dtrouverlesChouans doziles a 
LE) Le Généra TT . : 
feille, lean, VS E Malena, qui a quiet Mar- 
prendre le € i ofe (12, Janvier „) pour aller 
en Omnandement de Armée d’ 4 
djs Bracha à celle-ci fon arrivée par 
Amation , re Da ì vs 
nérab d°Aypipes Ie EEn au Quartier. Gé- 
dernier. — En An Cr6: Janvier) 
. PH nor „re 
seit malheure f me veen Prédéceffeur 
vain (ef. SWement conârmée. « En 
2 Via - ì je Nl 
On Se q dit dans nos Feuilles publi: 
ad Geren voulions douter de la mort 
» trop CnCrel Championnoe ; elle nett que 
e diene crrine. Le Pharmacien te plus 
Ed de l'Armée, & Ie Chef des Ho: 
jé in eg ont également fuccom:- 
. “» WillEs vi@imes de Pé . 
\ état de dr 
ment du ; , acne. 
ge he diferte , & de: mal-proprett 
B B le Direâvire avoit laifie Ar: 
5 talie; car ce n'eft qu’À ces cau 
’ c Ui ke ie 5 ha 
é Ke qu on doit attrib ger les pre- 
S sermes de la Maledie contasicufe 
hae b | 


‘sn QUÍ rès 8 
‚> AWI régne dans prufieurs Coutrées. ” 
E D y 
Een Be YDE, le 99. Janvier, 
Ftain , à ì 
basten en a Ce que nous apprend la 
knonvenn ce Vance du 3, Pluwiofe, aw’ un 
Kee ann du Premier Conf! eft per- 
Pour fs re e 26, Nivofe (16. Janvier, ) 
Fendre À Zendres, © Cate perfé 


” Vérance d 
ve GE Ben, ze : Ni 
» Feuille, Onaparte, Cajouze ia mème 


» en attend en n'a pas le {uccès qu'il 
re avec Taif tl Gede rehor 
trop public n& cignité aa Bianifefle 
Lenn u Cabinet de St, Pames. ” 
Momen les ki, que préfentent en ce 
les rapport AIECS interieures de la Prance , 
S Ge cewe République avec 

‚ fur- tour dn Puitfances de PAiro- 
. Brumaire Puis la Révolucion des 138. & 
Ent, ces jours vous a fait peffer légere- 
eruês à Dors AE, {ur ies Nouvelles 
Mant PExpédii el Armég HOrienr, Cepen: 
Xt trop OR des Francois en Beypte 
SE Ala erande gquerelle , qui agite 

eft trop importante en elle. 


De 






s Peu les - 
Ameo 


s Ce be je 
Marquabie. EPOgue préfence fur - tout allez 
WRilces on: 1” Pour inférer tes principale 


»QUila concu 


Voiei done vrovifoirement la Leurse atEnc | 
de- Brigade Grosbert , dont nous avons fair 
meution dans notre Gasetze de Ord, dernier. 


GROSBERT, Chef de Brigade d.trtilie- 
rie, aux CONsUrLs de lu Adpubligne 
RRANGOISE. — dla Rade de Vire 
LEERANCIHEs de 12. Nivots, Dau de 
de be Rérnhtigne Vrancoite. 

CITOYVENS CONSULSs 

„Le Génegral Aleber , Commandant en chet 
PArmde d'£gypte, me charge de me rendre 
2uprès du Gouvernement, peur lui remettre 
une Depeèche, dont ie dois cre le porteur, « 
lui fournir verbalement les renteignemens , qui 
feroient utites auxopérauonsultérieures, qu'il 
commande: H m'a munid’urne Lettre, de ercan- 
ee à ce relative. * 

„… Ce Général arecu, par la voye du Com- 
modore Smit/, les Nouvelles des événemens 
furvenus en Europe jusqu'au 23. Aoùt, vieux 
file, de année dernière. Les maux, annon- 
cés par la- Guzette de Francfort & de Milen, 
étoient exaggérés; mais il a cru entrevoir „ 
daars la mafle des faits, dans les Discours & 
les Rapports des Membres du Corps - Légifls- 
tif, qu'une Révolation quelconquc s’étoitope- 
rée, & que, dans les tourmentes, dont lu 
France fembloit agitée, l'nnemi avoit une 
puitTante influence. Ces confidérations ‚-& la 
ditlieulté extrème de faire parvenir au Gou- 
vernement des Nouvelles, ont dit lui fugge- 
rer des précautions, pour en affurer l'arrivée. *° 

…, Les événemens heureux , dont j'ai été 
inftruit à mon arrivée a Villefranche ‚peuvent 
ditliper une portion des craintes , dont doivent 
être afietés ceux qwi font féparés de la Me- 
tropole. Je préfume, aue, fi la durée de la 
Ouarantaine, qui me feroit préfcriee à Zou- 
lon, éroit trop longue „ je pourrois trouver 
dans cette Rade un moyen fùr ‚ pour faire 
envoi de ma Deptche: Je fournirai perfor- 
nellement, après , les éclairciffemens , que la 
fitwation Politique du Levant exige, ” 

‚, Conformément à mes Inftructions , je dois 
provifoirement vous faire parvenir les notions” 
fuivantes. *” 

‚… Vous trouverez. ci-joint le Rapport du: 
Général Kleber, fur Vatfaire qui a cu lieu &: 
Dumiette, lors da débarqguement des Juuis- 
faires, Vai-fait part de cette Viktoireaux Ge- 
néfaux, & Commandants des Ports, oit-notre 
Bätiment a relàché „afia de ratTurer de-plus en 
plus les efpries fur le fort de notre Armée, 
Un tel avantage, qui a fmivi le brillant tuc- 
cès d'fbonkir, keeflectivementinfpiré une vi- 
ve confiance” cette Arme , pour repoutler les 
Forces, gue le Grand -lifir pourroit cmener 
contre V'Êgvpte. Le Commandant en tezend 
des Janiffarres, qui ett Pfitonnier, acpete 
1o, que la Porte fondoie fer uniguse{fpoir dans 
ce Corps-d'étite; co. gue Von ne venjsf 
aucunement àr Cenfrestisople fur Us eren. C£ 





ment, dans nos Feuilles. Syrie s 3? que la toealin des Twrijsrern z- 


Vrt Pas vLvAfque, on devoit elfetuct un fe- 
zond debarguement de 2000. Hommes envi- 
KOR 5 te que, dens le Plan primitivement con- 
CU, cette opération devoit marcher de front 
avec le deébarguement commrndë par le Pacha 
pros dbsukir, la Cté eronné, que ce Pacha 
ait deöbargué fans les attendre. Patrouu-bey 
a eu la tête tranchée. [Dans une Note, Von 
sjoute, que Lutrona: ber étoit le Vice - Amî- 
ral de la Flotte Zurguz, lors de VExpédition 
de Thermidor dernier à Aooukir, } ” 

…‚ Le (uartier - Général éroit fur le point de 
nuitter le Caire, lorsque j'en fuis parti, le 1. 
Frimaire, pour fe porter enavant. L’Avant- 
Garde du Grand -Hifir, forte de 5. mille Hom- 
Mes environ, étoit à Guza. Plufieurs Voiles 

“Íurgsues avaient paru, le 20. Sirkmuire (11. 
Novembre , ) devant Demiette ; mais elles 
avoient disparu de fuite. Ja Mer cft très-ora- 
geufe dans cette Saifon fur Pétrendut de la Cô- 
te, qui eft comprife entre Damiette & El- 
„tlrveh. Trois Barques-Canonnières Turgues, 
avee quelques Pieces d' Artillerie, & environ 
56. Hommes, ont échoué à proximité de Zinch 
& Omfarcge. * 

>, Je n'ai rencontré aucune Voile Zurgue ni 
Augtoife depuis la fortie du Port d°.Alcvandrie. 
lie Général Aleber & Ie Grand -Vifir font en 
pourparlers, ” 

…, L'idce, qu'il va des Rufes dans l' Armée 
Turgue „ indigne & eflrave les Jlabitans de 
VErrpte & les Hommes le Loi. Le Commis- 
Faire Arfle prodigue VArgent & les Préfens; 
il menace de déclarer la Guerre à la forte, fi 
elle ne continuë pas fes hoftilitgs contre les 
Franpois. Wattschement & les opinions Re- 
lizieufes des Habitans nombreux de la Grèce, 
de la Morée, X de V'.Archirel, femblent pro- 
mettre de grands fucces à la Rufie, dans ces 
Mers. Cette idée doit occuper vivement le 
Commodore Anglois- On ne peut plus con- 
‘gevair la marche de la Politique Angloife & 
A tchienne. ” 

… La totaliré de Armée étoit habilige en 
Drap lors de mon départ. Cette précaution 
influera puiffamment tur la confervation de la 
fenté du Neldar, On afait face à cette dépenfe 

ar Î'cebanse de quelgues Bleds de la Maute- 
Esrtte, que l'on a livrés aux Négocians. 

… left indubitable , que Armée du Grand- 
Pijir a été recrutée par force; qu'elle a toule- 
vé contre elle tous les Habitans de la Syrie, 
par les @xcès revoltans, qu'elle a commis; 
qu'rile eft presqu'én toralité mal-armée; que 
les Maladies Vatlosbliffent journellement dans 
une Saifon , où les pluyes font abondantes 
dans certe Contrée, & que fa marche dans le 
Détert dair en détruire une partie. Il cft éga- 
tement certain, que le petit nombre de Sol- 
dats, cue Djezzar a fourni, n’ugira pas avec 
energie. [ Dans ene Note il eft ajouté, que 


Ad LE YDE, au Rureau des No Uve L LES 
ABRANAM BLussé, le 


dar 


{ruupes de Mjvazur s'étoient retirdes. 
him- Ber & le peu de Mlumeluuerss 
amène, feront guides par des intéroes fed 
bles a ceux du Pacha d'.fere. 1 ett not 
que ce Pacha a fait étrangier un Cupid2?s 
le Grand-Lifir lui a envoyé peur luior 

de fortir d'.fere, & qu'il a Facrste VéVAE 
d'un certain nombre de Chrétiens, qui € 
réfugiës en Egvpte. Ces dulferenus mel 
& ta fupériorite mnappréciable de nos Trè 
en valeur & inftruction, premettent au G& 
ral Mleber une Victoire complerte tur le Uf/ 
Vifir : Elle feraladernières elle pourra aveif 
grande influence tur le fort de [Empire À 

‚… Le Citoyen Le Père, dans une recoD 
fance faite aveele Géntrai Rewnier a Sb’? 
a ultérieurement véritig lexsftence & m 
la pente d'un ancien Canal, primitivement 
couvert par le Général en chef BonuP 
qui s’étend de Suea & Belbeys, K de DF 
au Nil. Une Douane toit fieute fur E43 
nal, à proximité de l'ancienne Vilie d’#%: 
polis. Le point intermédiaire étoit de 54 
au-deffvus du niveau de Ia Mfer- Kougt' 
branche Nord -Efl, qui fe joignoit à la P 
dente, éroit alimentée par les caux du 
Les Commiffione des Sciences & Arts {0 
retour de la /faute- Egypte; elles ont ap 
une Collection intéretfante de Deinse. 
Citoyen Delétre y cft refté pour perfedt 
fes travaux. L’opération indiquée par }6). 
núral en chef Bonaparte, pour raffcmblé 
AMlameleucks épars dans l'Eeypre , a très” 
réuilì. Le Général Kleber les a diftrib®% 
plufieurs Ofliciers- Généraux & fupér 
Ces Jeunes- gens fe font attachés à leurs 
veaux Maîtres ; ils ont apprécië la diff 
des traitemens , qu'ils regoivent des Fra® 
qu'ils envifagent comme leurs Sauveufs 
une circonttance auf difficile pour euX: 
fieurs, parmi ceux qui étoient en $v// 
qui fuivoient le fort de A/onrad- Leys 
inftruits par leurs Camarades , ont def 
On préfume, que ce motif a contribi® 
rende de Mourad - Bey dans Ie Saë/. 

«… Une grande partie des Troupes def 
te-Egrpte elft montée fur des Drom$ 
Ce Corps a été presque doublé. Lef 
Armee eft excellent; elle eft animéé 
plus vive confiance dans laffe&ian de fon & 
Général; elle efpéroit que fon arrivée 
rope rappelleroit la Vi&oire dans nos Arif 

s, Cette Depéche a été remife le 13- 
au Commandant de la Place de Ji//4° 
che, avec invitation de la faire parve@ 
Général, commandant Ie Departement 
tes- Maritimes, Pai écrit à celui-ci, 
prier de Venvover à Paris, rar un 
extraordinaire. * 

Salut &refped. (Signé) GrRosBE 


des Nouvelles ultérieures annoncent, ged 
) f 
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\ NUMERO IX. n 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le 31. Janvier 1800. 


L'An fixième de la Liberté BATAVE. 
E Gìnzs, 


le 12, Janvier, Les Autrichiens , après avoir taflembië des Forces 
cOnfidérables près de Novi, ont fait une nouvelle attaque contre le Pofte Falk 
Portant de /a Bochetta: Mais la défenfe inexpugnable, qu'il préfente, a ek 

Four les repouffer encore; & l'on apprend, qu'ils y ont fait une deden 
Berable, Enfuite de cet avantage, les Prangois ont étendu leurs Avant- Poftes jusques 
Kans les environs de Nort, dont ils ont occupé les auteurs. Les dutrichieis, de leus 
Ôté , ont été Forcés d'abandonner cette partie de la Rivière de Genes, en fo rerivanr der. 
Fierce la Magra, La difette abfokid de Vivres dans ce Pays & les dispofûitie > «… Liubi- 
ed Ont conceuru à la leur faire évacuer, — La Maladie contagicufe , qui défer= va Sui 
ie arltime de la Lisurie- Occidentale, & qui fur-tout a fait de fi grands raveges à Vier, 
4 etend de plus en plus: Dans la petite Ville de San - Reso il en eft mort dix à douze Perfonnes 
dans une feule femaine : On prend toutes les précautions poflibles , pour ct arrérer les pregres, 
De PRANCFoRT, te 23. Janvier, Le Quartier- Général du Corps Axtrichtern, aux 
Ordres du Général Prince de Hohenlohe, a été transféré de sechwerzingen à Afri tesm, où 
En ien. Peffer le 18. un Courier, qu'on difoït expédië de Paris, avec des D-pöches du 
Premier - Conful Bonaparte pour la Cour de Fienne, aprês la reception de Ie Réponie de 
celle de Londres, On ett perfuadé, que Bonaparte defire finctremene d'@2blir une Né- 
Soctâtion de Paix avant l'ouverture de la Campagne prochaine, En attendant Fon ap- 


B: nd, AWI eft déja parti de "Armée de PArchiduc Charles 1o.à 15. mille Hommes zl 
Te rendent de la Souabe en It 


alie; ce qui femble venir À Pappui des rapport: de la mar- 
che Wes - prochaine des Troupes Rufes vers le Rhin. W'Archiduc Charles a ouvert, 
Tous eertaines Conditions, les Communications entre botre Ville & Afuyence, interrom- 
‘PUÉS abfolument d'après fes ordres précédens. 
EXTRAIT d'une Lettre de BerNe du 14. Janvier, 
} ier, d'où date Pépoque de notre nouvelle Révolution, en 
ppellant aux premières Places des Hommes moraux & capebles de tenir avec fer- 
remiè É > OUVre les coeurs à lefpéranee d'une meilleure geeen La 
PrCmière fuite heureufe de la récompofition du Ponwvofr-Eytenrif fera Ta réorganifa 
ton de toutes tes branches de PAdminiftration3 réorganifation dévenuë fi nécellsire 
que fans elle notre ruine étou certaine, Puitle- t-elle avoir pour fecond effet celui de 
Procurer à notre Malheureufe Parrie ie bienfait de la Neutralité, feul remède efiicace à 
En meer © eft fous le tapport de ce double befoin, que, le jour de notre Révolurion , 
2 Commiffion des deux Confeils envifigea la néceflieg d'un changement total dens le 
OUVernement, Voici cerre Partie intéreffante de fon Rapport, celle qui développe les 
Caufes de nos malheurs ‚ indépendamment du fait de la Con/piratios des trois Directeurs.” 
» La Commifion Cdit l'Oratcur Aruba ) pénétrée de importance de ce qu'elle avoir àfsire, 
»… & facrifiant au bien public tout iatéréêt particulier, cft allée à la fource des marx qui nous 
» déchirent: Elle croit Vavoir trouvée, après un examen févêre, dans deux caufes hien di- 
he fkindes, D'abord dans le Traird d' Alliance, que nous avons été obliaës de centrafter avec 
ei République Frangoife, & qui a forcl Vlfeloërie de partager le Svfième offen/if, qu’zvoit 
ek te Gouvernement d'alors. Ee fort inattendu d'une Camragne mal-conbinde a Cuirde la Suife 
ee de hearre de la Guerre, & Va rendut la Viëime de Vanrbition de ta France. Le bien - dre 
=> de VP Hletwerie eft anéantis ies reffources de fes Habirans font taries; &, par-toutoù Von 


i - E 4 k : 9 EI PE PE 
EE) en VCUX, oa ne voit que de mifère la Pius camnplette. Mass la coute de no Te ed 
A We ets alfons eatsrieuver. Lefeeendeert chen man, 


it pas fcrlement dans nos re? f 

Prês avoir manitefté ici lefpeir, que la Hvertiet dopinione & WVéloienement dee Citavens 
Perle nouvel ordre de chofes disparoitront devant une meier ve Confiitution, & terser'of 
EAS que Pefprit de jufiice uni à celui Heeoremse -nimert le Gouverkement: — amen eee 
a le Rapporteur examina les Wovaux du Coips- Lericutif, & tours. Ge Ae 

init Peur remédier aux vices de org nivarton de la Réptbtigue, ni aux abu de Fen AC 
Minitration. Paffant enfuite au Direct. ire Ereeur:f. il Curtinua, ee La même ferdrird, 
“> AVEC lagnelle la Commistion a examirg les travaux du Cerps- Lérijerif, Ue dirigée Eralement 
> Ans l'examen „ qwelle avoit à faire de la geftion du Lirctoir:  Ravertif. La pruderce & 
» la moralité devroient être les Buides Fun Gouvernement; mais nous n'en trouvons aucugt 





race dns les dEimarches du Diseeuire » Lenteur dans: Vexéeution des Loix: contrad 
duns Ges Arrctés; desordre dans tes Finanges; abandon des moyens-les pus convonad 
‚… forftien de l'Etat, tel par exempié que la'partie des Donanes:& d'autres fourees natë 
5, de Revenus publics; delai de rendre fes Comptes; nértigenee des metures jes plus 
‚‚ penfables de Police: Telles Tot Tes Fautes qu'on peut Ihi réprocher. Mais ce ne root 
se tes feules: Aar nombre de fes dispofittons desattienite en ttouve encore Venvoi de 
mijzires immorduxr & ineptess des mefures de terreurs telles que Verlevemsnt d'Ol 
„ Petabiitftement de Tribunaux de fang , des arreltations‘arbitraires , qui , mäme dans des 
 desposiguement gouvernés, font marquées du fceau de Pindignation générale; des detkied 
inconftiuu.ionneiles d'Autorités publiques, & par-1à Fa desorganifktion de Contréus end 
voilà les mefures, que le Diredoire a prifes, au lieu de celles d'une fire Patice. © 
‚Ine peut fans doute qa’intéreffer beaucoup de connoître le premiër-langege , U 
tenu à la Nation Mefrérigue les Hommes, qui firceèdent à un- Gouvernement peitf 
zux-mdmes de têlles couleurs, & qui font appellés par-là à réparer vam def 
& de malheurs. Le vaoici, © 

PROCHAMAELON. La CoMmamtssroN-Uxfecurrve au Peuple Melv trigte 

… CrrovENs DEL lIELvE rie, La désenion, qui règnsit entre les prenitres dt 
Ar ta Repaûlijve, vonseft connid: Elle a combllla melure des muur, lous lesquels vO 
mier, en rendent tuut moven de fecours impofible, @ cherchant à Eurblir lu licence d 
aarchie fur les ruines du Crédie public. Les chofes en font venues au Point, giuk. fcin 
in Gouvernement le Projet a Eil canpu de difoudre le Corps-Liögiljäuif par lu forces; 
éunceitrer dans les mains de quelgues Hommes tous les Pouvoits de PEtat. Le Prorct®j 
beureufement déjoué: Ses Auteurs fort privés de tout moyen d'agirs & le Vouvoir- EX 
e frei les changemens, que les Loix des 7. SB. Punvier vous auront fuik vonnorerc. VOZE 
pretentans ont ordonne en outre, “< gre les preuves du Projet, qui a néceBitd ces changé?! 
ma Serunt miles [ous vos Veur, afin gue la Nation foit juge d'événemens auf} inttrefuns. 

‚… La Commifion-Exgentive , churede de remplacer , jusqu'à Vadoption d'une notk 
Charte Conftlitutionnelle , Vancien Diredtaire -Exdcurif , contraëte par-là mime envers 
CiroveNs De Ller vk rie, obligation fuerte de n'employer le Pasevoir , qui Ju 
canfil. que pour aurer & la Loi le bbl Vobdifranee qui lui font dds, que pour évad!Ù, 
fis cette égalitk d'avantages & de charges, owe commandent Tes Muvimes erernelies de 
“Gonftitution. La Commition- Executive ne conzoit ga'une vayt pour parvenirti hieu PÙ 
La iuftices @ malheur an Gouvernement qui vondroit Sen écarter ! Trop loRgteuis Ies feC 
tes & Les dächiremens Révolurtionnaires fe font perptuds au milieu de nons. Al efl Lef 
zudrir les plaves, dont la faufferd des Maximes d'Etat, les pafions parfonnelles, E Verprik 
Parti nous out frappis. ” 

… Muis, CITOYENS DE L'IIeLvÉ rte, gerdez-vous d'une. illufton funefte. La md 
ze, dons les efivires publijues ont ELL adminiflrdes jusque prèfent, neft pas la fenle call 
mos matx. Ad loagtems gu’un malheurcux deftin placera & cenfervera fur notre fol le & 
tre de la Guerre, Les efPorts Ju Gouvernement pour adoucir vos maurx feront à peine fenlt® 
Blattender done de lui guele fecours, gu'il peut réellement vous procurer.: A la weritt! 
changemens, qui viennènt-de sSopdrer dans le Gouvernement de la République Franc vite. 
permettent de concevoir des cfplrances pour nos relations au-dehors. Comptez, qruusi 
fort ne fera nésligt! pour les réulifers &, fi de fuccès n’étoit pas auf prompt que la felt 
de. notre Patrie Vezige, adouciflez vos fouffrances préfentes par Vefpoir d'un meilleur avé 

ui ne peut être bien &loignd, Cetaven, CITOYENS, doit vous Etre une preuve, quê 7 
t(souvernement ne vous parlera jamais d'autre langage que celui de lu vérité; qu'il nt 
aire naftreaucune elplrance, dont la réalifstion, ni contralter aucun engagement, dont hj 
opmplifement ne foit en fon pouvoir. ”* f 
Zas Et vous, FONCTIONNAIRCES DE LA RÉPUBLIGUE, /rivezavee fidlite ee eol? 
ka route, que le devoir & amour de la Patrie vous tracent. La tranguillitd publique, 4 
vett perfonnelle, Vordre légal font confits à votre furveillance & à vos foins immêédiats 
votre aâtivitd @ de votre zèle dans Vexdeution des Loix, de votre amour pour la jufiicts 
soit fe montrer dans toutes vos aëtions , dlpend le Donheur de wos Concitoyen:. Les paerifi) 
gue vous aven Faits jusqu'à prêfent à lu Chofe publique, font connus de Fa Cemmiflion- B 
give: © Vun de fes premiers foins fera de trouwer les movens de vous afleren vre jufte 
nitd. Mais n'uubliez pas, que la Plus belle recompenle du FondEioenaire publicfe trouve d 
fenciment d'avoir juflifd la confiunee guide mit en Place, ® dans Pevrvur de fes Concitot®s 

EXTRAIT des Nouvelles de Paris jusquan 5. Pluviofe Cas. Jauvier.) 

… Le 1. Pluviofr, les Bureaux du Corps-Lésiflarif & du Tribune fe Font renouvé 
Daus ie premier, Duval (dela Seine-Fnférienre) a fuecédé pour la Prefidence & 
vain Cdes Hosges,) le réfulear an Serutin ayunt éré, que fur 256, Votens sta eu 194 
neges.. Chez tes Tribuns, Desmemuiies , ayant eu fur le nombre ue 26, ta piuraticë Gl 
Veres, a éé Cgalement procteus Préiüdent, — Voici ies Pidces ofliciëlleraent p& 
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‘une maniere Colide 


cifiës, Pour y fair 


} la vötre: Infcriës fuutfe 
Delle: Ye les re failunce dy Gouvernement & à la vitre: Inf 

ment fur la Lifte fatâle de 1293, ils 

we àla NOME des cireonhuntes & 

PrÓRter , toupes 

(sbr bk Técompe 
Telve coeur la 


Îhabite; 


te la Pactfiertion de ta bende, 


. ELN Erens gon Fes Cisse zt 
Dernier 2 Wea CEES PONT He 
dtanees . 


ve ineen 
« 2e 

C'éroit, di--on, ua des priieser Contiiiters de Cteref 

ELIs GIS ON, RES 3 Rete 
ARMÉE DE LOUÜs Tr. — ‘Agf au MUBISTRE DE 14 U 
e GENERAL DE Uivision. Lieutenant iu Gäidral ei Bel dn Ee CHvOoreriee muren” 
»CITOYEN Mi Ni SRE, Le Gönúralen chef Brite m hin a did accepice heer, avee 
vultre, mon Aide -de-Canip; pour vuus Ben EEn D lonend s Ús vur pris de 

ge : wlterges de ha Mene: ES Mi cs Soie et. 

connoiffanece , par tous les Chefs des Luferges He sen entier S& abfolu des Cruuess foit ef 
He les Mefures néeetfaires , Pour que le licencieme 
Gué Je 3, Pluwiofs Cai. Janvier. ) ** 
ns n ctt Probable, 

eilitera les mov 
uillied. dans ce 
alheurs, que 


gd ij iN N 
ki z nd a neben An 
1iebs je oft an B. CIO. Huut î 
ANGESiss ve 29. Nivofs a; 


she HE, 


ve 


EE rd 
ril! < Par Butirmonfs Ce qutuons 
que cet exemple va Ctre fuivi par Chdriltan Dn 3 < de tenten arn 
ens de foumetre plus Le ne tn ke ind befoin pour réparer les 
te portion de la Kepabligue, Leen die E ae babi inieé ns peut tre reteblie, 
Rr " Es N Üe Í: Ré rolutien. Geste Cai} Ü Ì de en nie 

Ae cfuyds depuis hat s le melwres lueus & pratvcirices. 
,dwavee le igms & pgr uns fuite de Ef Paviticatian, en me 
re Me laific ici, pour fuivre tout ce bne les Départemens pa 
Pformant aux daftructions , que Fous avens reus. . Je ben le Gouvernement mere 

€ fenrir aux Eahicins des Campagnes, gn äctes. Autli-iòr que au: 

& la bienfaifance, gel fignalent de Ae sompte. Pai Vefpoir dap 

eltes de la droite tte la Loire, je vous en ei ge anduës dans la Mute 
a foumifion de Chattillousg dont les Bandes É ont De Dab 
ws- Anjou, Salut P refpeit. CSignd)  T. IE 


G x 18. Janvier 1800, 
PR NIER; au Génétal HévouviLre. 
‘as ER: KRAIs Vos 


al recu des Nouv 


‘ 


E Prix 
Zn ourdbui, à deur heures, lu IT: 

voert B les micns Sont remplis. Aujourd'hui, à de 

@ CLE accenrde aver rECo 


‘ en sciers dela rive St 
"noïfliznce , à: MontEutcon » Pur tous les Chefs & Opficiers « 5 
Lnire, Za rive droite wa f 


# POlivier de la Painrsur- 
ans doute imiver cet exemple > en ge la De 
fur les deur river, les trifles Cypròs, que la Guerre di Dn cette heureufv Nou- 
ze Fe charge MAL. de Baurellier, Dubvucher & Renou de vvus / 
"0: / ien iens; é AE on 
BRE Ye font vis Aépouillés de leurs Biens; ils da be ed 
n'en ont pas moins difiréla Paix ; daneen ils én rece- 
he it dier. ‘Puiffent- ils en 

lesdemarches, duele zèle le plus ardent ted ziedend GENÉRAR, 
neh ils la Lrouveront dans un aäe de Jute Ee nne: je i 
deÏre; le Goxnernement vous 9 autorifk; daignez jk ir la juflice & la bienfai- 
… Cette Dirix efl wotre Iuvrages maihtenez-lu, GENERAL, Ër r remplir vos vues [alu- 

€ gloire @ vatre bonbenr v font attachés. Je Zenden Dan nitd le vent, Melden: 
CE qui dependra de moi : La fagefe le commande A mmes. Telles fout uees 
Eire de feconder tout ce qui peut contribuer, au bonbeus d br pe entier au Buys que 
ts Obussles coRnaiflez; je ne frais pas varien, Eon elen €) BERNIER. 
© fa fllicird opp le Premier de mes voeuz, *”_ à ln Le fyftème d'influnen- 
FS Les affsires de Suifle ne font tci qu'une médiocre impreffton : ions de domürer 
cer dire&ement & Publiqnement tes Gouvernans des autres or ce, — c@ fyltême ett 
les Rpabliques, qui fe font formécs fbus les aufpiees de la nee nuittbte 
hautement desavoug tujourd’hui, comme auf injufte & RA, France du 3. Pluvtofe 
X_dangereux.. Voici ‘comme s'exprime à ce fujet la Eed Enenis à Paris. Lat 
> Fes Ex- Diretreurs lelvétiques trouvent des Partifans & de 
» harpe vouloit Tévolup:g 


ij rungois, qui ont 
ner Je Séaars il set adrefft aux Généraux Prungois, q 
» Tefnfb de fo méley d'affaires Po 


taires, rout 
MIN Cars 
int Sutinn 


litiques. Le Sénac a rdvolutiound zele EA IE | 
» Cit, qae Plufieurs de fes Cotlèanes avoiensmarché d'accord zet Rn ian Conamiliun: 
2 Annonce auiourd’ hui qu’ils ont donné leur démiflien de A ki jn Laheihe. Cils 
» Exécutive, & qwils veutent Partager Lhormeur de la ne Banapar: 2ût. 
> Sartangent: Si Lous ne nous érions jamais mêlés que de nos aries. 
» PU annonce 


k 4 tofprit branie de cen: aad 
er la Paix quinze jours après fa nomination: els ei En Gen enlin Rous e 
» Tout préetdt a (nit naitre des préventions, qu'il fcaura eline dn: ERG lepe d, 
» foufrons: C'eà un motif fulifant pournous apprendre à ne pes AE nes Varfius.”” 
” fur - tout a ne pas faire wne affaire Nurtonale de ce qui fe paffe En ke q 

… EXTRair des Nouvelles LEV a ri s jusqwen 6 Plvvinfe Sn de dn ain der 

… Le Gouvernement Cditoit kier le Pubiicifie) prépare plufieurs n sk & anernsde 
” heureufement fur le Crédit public, tels gue la clótare de la Life en Tinte ver Ein 
… UÊ radigtinn propre & Ja fois à prévenir les eifers de ha faveur & il paroitra olene gmt 
Odtenir anx individus te plus Promipte jeftice. — Gn eroir abn el Beperken: 1 plies dy ar 
> HAvezu Résioment fur un objer de fa blus hante importance. « dou tr 
> Media £ 


en ar 
Ve Vla TE dr Cp de 
serene ba facilitd Ja futeré: de du marche dits Gouvernement ait fee 





Dd 


> 


> 


vo Jes ad ures, cieft un nomvean partage d'attridutions entre les différents Minifteress 


ws fent, combien, a travers le chaos de nos différentes Revolutions, on a pu dûséy 
s fouvent des vérieables principes en cette matiere. — Plufteurs points importans font 
> arrctés fur Ja Quettien de Ja Divifton Locale , Adminittrative & fudiciaire de la Frarig 
s, V aura autant de Prdfers que de Départemens. On atfure, que la Police des grandes jj” 
», tera confce à des Commitfaires & Sous-Commiflaires , mais nulle-part à des ad 
55 ftrations collecuiver. *° 

… Eu attendant que ces amcdlierations dans lAdminiftration publique, dont la promeff « 
reît venir de fu fe r&alifent & fe développent, un des objeis, que Banaparte vo 
en vu, lors de fen retour de Campo- Formido, & avant VExpédition d° Esxpte, vient ĳ 
festuer: Catt le projet de fonder la circulation du Numeéraire ou celle des Elfers, qui 
prefentent, tur en Btebiiffement ayant la Sanction Nationale: La Sangue de France V 
pubiier AN Afe d'Affociation: Son Capital fera de 30. Millions, Monnoye dre: elle fe : 
Fes en 39. mille Aéuons: Elle escomptera les Leetres de change & Bitleus a ordre; elle fé 
gra ds Sh, recevra en Compt:s-courans tousles Diépòrts je Confignations sé 


1 


tra de. Bellers pav abies zu Porteur, ouvrira uoe Caitte de placement & d’épargne, d dong 
Paver? des he ereis: Mais la Bangue s'interdit toute efpèce ee Cotrameree, autre que den ‘ 
Maucres d'Or & d'Argent: Elle refufe aufì defcompter: Les Etlers, deérivant d 


vons, qui paroisroient contraires à la {reté de la Répr: blique: 20, Tes Elfers, qui ré 
roient du Corn efen interlope: 3e. Les Elfers, dont origine feroit fufpectée d'être de A 
vaife foi: pt. Les Hitets  &réés collufoirement catre les Signataircs, fans caufe ni le k 
ie. Le Banque de France doit tenir une AfTemb!ée- générale chaque année; elle eft diff 
par quinze Rézens X des Cenfeurs: Chaque Adtionnaire etl Membre de 1 Allemblce - -géné 
de droit: Le Dividende des Adtions fe regle tous les fix mois; & il eft payé à vul à Pari 
la Caitfe de la Banque, ou dans les C hefs- lieux des Départemens: Les Aiennaires ve 
dans la Caifte de la Banque, le montant de leur foumifRon dans les délais fuivans: 

en /iatafe de Fan 8, un quarten Flor/al, un quarten Mefidor, & un quart en Bias 
defaut de pavement du tout ou d'une portion de la foumitfion , 'A&ionnaire demeure dee 
waura part à aucun Dividendes les à-comptes, qu'il aura verfés, lui feront reftitués. L 
d’Affociatian eft ER par Perregaux, Lecoulteax-Canteleu, Mallet , Demautort, Péf 
Perce & Robitlard. ‚Pe deur Arréeés des Confuls, rendus le 28. Nivofe , fur l'avis du' 
feil- d'Trat. le premier met à la dispofition du Minittère des Finances, pour fervir à 1” Er 
fement de Ja Mungre de Frunce, la Mkifou- Nationale, dite de VOratoire, & la ci-d 
Kslife „qui en fit partie, Ruêës onord & de VOratoire: L'autre contient, en ane) 
Cles. des d:spofirions fur les récouvremens à faire par la Bengue de France &c. 

… Ii nett qu’ un tems de Paix, ou de pareils Etabliffemens puiffent fc confolider; &» 5 
en entreprendre Ja eréatjon durant une Guerre, il faut prévoir Ia fin de celle-ci. Du mof 
les démerches de notre préfent Gouvernement ne nous procurent point la Paix à lexcérié 
Von peur fe fietter, que la nouvelle Guerre - Civile va s'éteindre , avant qu'on en foit vend? 
rritke exsrémied de s'entre-décruire. C'eft ce qu'on peut angurer d'après Ia Pièce fuivad 

Lesire duGénéral Hknouvrrrr , Lieutenant du Gérérâlen chef. ANGERS, rer Pluvid 

s- Ha Divifon de Cheuans de Châtillon a acceptd la Paix: Cette Divijion B if 
zie des Departemens de Mavenne-&-Loire, & de Za Loirc- Inf :rieure, fie ce fur la ri 
ee la 1 aire, Als le Dilriël de Craon du Departement de la Mavenne, & celui de la ze 

2Deurtement d'Ule-&-Villzine. Mfauten retrancher le Difrid de Châteauneuf, 
He ri nt de Mavenne-&-Laire, ori eff accupé par Bourmont, gui a fes Baaties dans ie 
the dame Le Mavenne: Elles feront pourfuivies } outrance, s 'il ne fit pas Vexemple dé 
champ @ dr Chátillon. Faugure, que la Prévalais, gui fes Bandes dans les Dipart 
PIle-&-Villaine, fe Mumettre auft. Le Géndral en chef Brunc va pourfuivre G corges 
tamt d'ativit!, que kes COUDS , gUÌ lui feront portés, feront fins dvute entierement finir, € 
Guerre intefbine, * ( Signc ) HépouvinLe ÀÌ 

Dr Levpe, le 30. Juevier. Le Général Augerean, arrivé le 26. du courant au foif if 
Mer: , pourprendre le Commandement des Froupes Auxiliaires Frangui/es dans cette RéPö 
que. aen de lendemain matin fa première Audience du Gouvernement Bateve. Le nou; 
Ministre Prengois. Scimonville. qui avoit remis relyues jours auparavant fes Lettres de cré 
ce. & pluörurs Ofliciers de VEtat- Major , ont accompagné le Généralen chef au DireBoiré: 
lorsucurdececteentrevud, quia de rédeux heuresenviron , fait croire „qu’ila dié queltion de 4 
quzebjetimvotrentàrégler encre les deux Républiques. L'ancien Direëteur Pruncoie. Hart 
yv, ettmafls. Ee fem. DNG dernière , par dZurferdeam la ave K Rotterdain . pourtfe ren reà 

Lardebreteder & vedres de notre Pays qui caufa , Hyver dernier, aux Particuliers seed 
unde vee) enso, mite È “lorie S… PGUT ta répara ion duquclilaété raffen,bié zoo. mil! e Florins 
morren encteriedegdaérae.sctt heureufementelfe ude cette ANHEE lans sceidens remargua 
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